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DU 6 au 11 juin dernier, lechef du gouvernement, DanielOna Ondo, était en Italie, auTadjikistan et en France où ila pris part à des rencontresinternationales. Parmi cesévénements, !igure la céré‐monie de reconnaissance auxpays ayant atteint, avant

terme, le premier (luttecontre la faim) des Objectifsdu millénaire pour le déve‐loppement. Ainsi, au nombredes pays honorés par l’Orga‐nisation mondiale pour l’ali‐mentation et l’agriculture(FAO), on note, entre autres,le Gabon, le Mali, le Mozam‐bique, l’Angola, etc. Occasionpour le directeur général decette institution, José Gra‐ziano da Sylva, de saluer lesprogrès accomplis par cespays dans la lutte contre la

faim.Représentant le chef de l’Etat,Daniel Ona Ondo s’est félicitéde l’honneur fait à son pays, etn’a pas manqué de relever lesefforts fournis par le Gabon.En effet, il a rappelé la séried’actions socio‐économiquesmenées durant la décennie2005‐2015, dans le but de ré‐duire l’extrême pauvreté surle plan national.Le Premier ministre a ensuiteréaf!irmé «l’engagement du
gouvernement gabonais de
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poursuivre ses efforts d’inves-
tissement pour atteindre les
Objectifs du millénaire pour le
développement au-delà de
2015, année qui marque
l’achèvement du suivi de leur
cycle.»En marge des travaux de la39e session du Conseil de laFAO, le chef de l’administra‐tion gabonaise a égalementéchangé avec son homologuetunisien. Au menu de l’entre‐tien, la qualité des relationsd’amitié entre les peuples tu‐nisien et gabonais, dont lesdeux personnalités se disentsatisfaites.A Douchanbé, dans le Tadji‐kistan, Ona Ondo a participé àla conférence internationalede haut niveau sur la mise enœuvre de la décennie interna‐tionale d’action sur le thème"l’eau, source de vie". Des as‐

sises qui ont abouti à la pro‐position de l’observationd’une nouvelle décennie inti‐tulée "l’eau pour le développe-
ment durable". Celle‐ci a eul’approbation du secrétairegénéral de l’Organisation desNations unies (Onu) Ban ki‐moon, présent à la conférence. A cet effet, le patron de l'Onu aindiqué que «cette probléma-
tique doit également prendre
en compte des problèmes es-
sentiels comme les questions
intégrées des ressources en
eau, l’utilisation ef!icace de
l’eau, la coopération transfron-
talière, les écosystèmes et les
catastrophes liées à l’eau.»Pour le Gabon, la probléma‐tique de l’eau constitue unepriorité dans l’action gouver‐nementale. «C’est dans cette
optique que nous avons pro-
cédé à l’enrichissement de

notre cadre juridique, par la
rati!ication de la presque tota-
lité des traités internationaux
en rapport avec les ressources
hydrauliques», a mentionné lePremier ministre.Paris a constitué la dernièreétape de ce périple. Dans la ca‐pitale française, le Pr OnaOndo a pris part à des rencon‐tres de ré!lexion économiquesco‐organisées par les Fonda‐tions Prospective et Innova‐tion ainsi que la Fondationpour les Etudes et Recherchessur le développement inter‐national. Le chef du gouverne‐ment a, à ce titre, exposé sur"le Gabon vers l’émergence :
voies et moyens". Une présen‐tation dans laquelle il a dé‐claré que «le Gabon est ouvert
à tous, dans une démarche ga-
gnant-gagnant, lui permettant
de construire son émergence.»

La FAO honore le Gabon.
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A Paris, Ona Ondo en séance de travail lors des ren-
contres de réflexion économiques.

Ph
ot

o 
: D

R

Séance de travail élargie aux délégations gabo-
naise et tadjik conduite par son président.
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Au sortir d'une réunion de plus de six
heures d'horloge, et que d'aucuns ont qua-
lifiée de "houleuse", le président du Front
de l'opposition pour l'alternance (FOPA)
s'est prêté à nos questions. Occasion pour
lui de tenter de minimiser les discordances
au sein de son groupement politique ces
derniers jours avec les sorties de Jean
Eyeghe Ndong et Pierre Amoughe Mba,
appelant de manière plutôt dispersée, à la
candidature de Jean Ping à la prochaine
Présidentielle.

l’union. Quel est votre position après
les récentes déclarations de Jean
Eyeghe Ndong et Pierre Amoughe Mba
sur l’appel à la candidature de Jean
Ping à la prochaine Présidentielle ?
Moukagni Iwangou : Je vous remercied’avoir pris la précaution de vous rappro‐cher d’une source of!icielle pour avoir laposition du Front. Celle‐ci, au demeurant,a été exposée par mes soins dès le di‐manche et elle se ramène à ceci : je réaf‐!irme l’unité de l’opposition etparticulièrement du Front, parce que cer‐taines lectures ont laissé voir entre lesdires de Jean Eyeghe Ndong et AmougheMba, l’expression d’une division de notregroupement politique. Il n’en est rien, leFront reste uni et particulièrement indivi‐sible. Par ailleurs, la liberté d’expression qui estune liberté publique est consacrée cheznous et cela justi!ie les sorties de ces deuxpersonnalités qui ont exprimé, chacune ence qui la concerne, sa préférence person‐nelle. Bien sûr en tant que position per‐sonnelle, elle n’engage pas le Front quicommuniquera sur cette question entemps utile.
Votre présence à la Chambre de Com-
merce et à Nzeng-Ayong ne peut-elle pas
laisser croire que le président du Front
que vous êtes, soutient leur démarche ?‐ Le candidat du Front sera désigné pardes procédures consacrées. Maintenantoui, j’ai été dans l’une et l’autre cérémonie,parce que j’ai été invité. S’agissant du dis‐

cours qui a été délivré par l’un et l’autrequi portait sur les préférences person‐nelles de ceux qui se sont prononcés, ellesn’engagent que leurs auteurs. Réellement,ma présence n’est pas une position, d’au‐cune sorte.Si Eyeghe Ndong donnait sa position ausein du Front, ce qu’il fait au demeurant,celui qui en aurait parlé ce serait moi.Maintenant, au‐delà de ce cadre, un mem‐bre fut‐il éminent, reste quand mêmelibre. Donc, dans son cas, il a initié un pro‐gramme de rencontres politiques avec sesmilitants, ce qui explique que son activitépolitique est fertile.
On a le sentiment que le Front ne s’ac-
corde pas sur cette candidature, au vu
de l'attitude des uns et des autres au
sortir de votre réunion. Qu’en pensez-
vous ? ‐ J’ai rappelé tous à l’unité de l’oppositionet particulièrement celle du Front. Demainelle va encore donner l’occasion d’expri‐mer son unité mieux encore, sa consolida‐tion à travers la plate‐forme que nousallons exposer devant les Gabonais. LeFront se forti!ie sur le terrain de la libertéd’expression. Ce pays en a été privé pen‐dant bien longtemps et l’est encore. Donc,nos membres sont parfaitement libres des’exprimer et, le moment venu la procé‐dure de désignation sera annoncée desorte que le Front y soit engagé.

'' Le front reste uni et particulièrement indivisible''
Trois questions à ... Moukagni Iwangou

Propos recueillis par M.A.M             
Libreville/Gabon

Le président du front réaffirme l'unité
de son bord.
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